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L'évangile de Marc se termine par le récit du tombeau vide (16,1-8). La 
"résurrection" proprement dite n'est pas racontée et il manque des récits 
d'apparition du Christ ressuscité. Il n'y a pas non plus d'exposés théologiques sur 
la résurrection. Le lecteur se trouve devant un défi : quelle est la place de la 
résurrection dans le plus ancien évangile? Comme Marc ne donne pas une 
réponse au niveau de « l’histoire » de son évangile, le lecteur réel lui aussi doit 
s’abstenir de trouver la réponse à ce niveau. Il devra trouver la clé de la 
compréhension dans une lecture narrative, plus précisément à travers la 
réception du texte par le lecteur implicite. Ainsi, la fin du récit du tombeau vide 
de Marc 16,1-8 pousse le lecteur à une relecture du texte – une idée qui est 
généralement acquise dans l’exégèse de Marc. Mais on peut se demander si les 
conséquences de cette manière de lire ont été pensées jusqu’au bout. Bien que la 
résurrection de Jésus et une rencontre future soient annoncées par le jeune 
homme vêtu en blanc (16,6), le silence à propos d’une rencontre des femmes et 
des disciples avec le ressuscité mène le lecteur à interpréter la présence du 
ressuscité comme une présence actuelle et symbolique dans la réalité de chaque 
jour, plus que comme une réalité future.  Dans la vie de ceux qui croient, le 
Christ ressuscité se manifeste à la manière de la présence de Jésus dans 
l’évangile. Dans l’acte même de l’imitation de la vie de Jésus telle qu’elle a été 
racontée par Marc, ceux qui suivent Jésus rendent présent le Christ ressuscité 
dans le monde.  


